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se montra au-dessus des murs menacés ; elle 
étendit son Voile, comme un bouclier.contre les 
flèches de la Justice divine, puis elle fit de sa 
Ceinture comme un puissant rempart. Des 
larmes furent remarquées dans ses yeux, et sa 
voix, entrecoupée par des sanglots, répétait les 
paroles do Jésus-Christ pleurant sur la ville 
déicide : “ O si du moins, toi aussi, tu avais 
connu ce qui peut te procurer la paix ! "

Les avertissements et les larmes de Marie 
furent méprisées, et la vengeance de Dieu pro­
mena son glaive d’extermination.

Qu’est devenue la Ceinture, objet d’une si 
constante et si universelle vénération, à Cons­
tantinople ? La trace s’en perd dans l’histoire. 
La Reine du Bosphore, depuis longtemps, est
dépouillée de son précieux trésor.......

Aix-la-Chapelle, dans sou riche trésor, pos­
sède une Ceinture de la Sainte Vierge. A défaut 
de diplômes et do documents la pauvreté de 
son tissu suffirait pour la rendre authentique. 
Plusieurs critiques ont prétendu qu<\ sous le 
nom de Ceinture de la Sainte Vierge, on véné­
rait des Ceintures qui avaient servi à la déco­
ration de quelque statue miraculeuse. Pour­
quoi recourir à une pareille explication, qui ne 
repose sur aucun fondement? On l’a inventée, 
pour justifier le nombre des Ceintures conser­
vées dans divers sanctuaires ; mais, d'abord, ee 
nombre n’est pas aussi considérable qu’on pré­
tend le dire ; et, de plus, il n’a pas besoin de
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